
 



 
 

Compte-rendu 23e meeting Charente Maritime 

 RAIN, WIND AND SUN 

(Pluie, vent et Soleil) 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Après ces retrouvailles toujours animées et joyeuses, le groupe s’est partagé en deux pour la visite 
de la Corderie Royale et de l’Hermione, chacun accompagné d’un guide. 

 

 

 

 

 

C’est en effet sous la pluie que Rochefort nous a 
accueillis. Les parapluies et K-way ont été de 
circonstance toute la journée. Après avoir garé les 
coupés sur le grand parking de la Corderie, nous avons 
élu notre lieu de retrouvailles au restaurant  Les 
Longitudes, ou sous ses arcades jusqu’à l’heure du 
déjeuner. 

 

 

 



 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La Corderie, bâtiment industriel créé par 
Colbert et la volonté de Louis XIV, avait été 
incendiée par les allemands en 1944, avant 
qu’ils ne quittent Rochefort. Resté longtemps en 
ruines, un projet de voie rapide devait passer 
sur le terrain, mais a été stoppé de justesse. Le 
Conseil Général  de Charente Maritime a 
entrepris de reconstruire le bâtiment dans sa 
configuration d’origine. Nous avons vu la 
manière dont le chanvre est sélectionné, filé, 
tressé pour finir comme cordage. D’autres 
ateliers montrent les différents outillages, 
matériels constituant l’ensemble des gréments 
d’un bateau.   Des vidéos sur la vie des marins 
et des populations créoles complètent la visite. 

 

 

 

L’Hermione est une réalisation un peu 
« folle » car c’est l’œuvre d’une association ayant 
entrepris de reconstruire à l’identique le navire qui 
conduisit Lafayette en Amérique. En fait les plans 
qui ont servi à cette reconstruction sont ceux d’un 
navire identique, capturé par les anglais. A l’époque, 
les navires français avaient de plus grandes qualités 
à la mer que les navires anglais, ils ont donc copié et 
surtout conservé les plans car nous, français les 
avions détruits. La copie à la japonaise ou à la 
chinoise n’est pas nouvelle! La visite des ateliers 
sous tente (cordages, voiles, forge, boiserie…) 
permettent de voir l’immense travail déjà réalisé. 
Aujourd’hui, la coque est terminée et est en cours 
de mise au mouillage pour que les bois prennent 
l’eau et étanchent les parois. Après transfert dans 
une autre cale plus profonde, l’Hermione va être 
équipée de sa mature,  voiles  et accastillages. 

 



 
 

 

 

De retour vers le parking, toujours sous la pluie et nos parapluies, un peu mouillés, nous avons 
néanmoins placé les coupés en épis le long de la Corderie pour la traditionnelle photo des coupés. Pour 
cette fois, comme cela avait été au viaduc de Millau, la séance a été rapide. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Direction l’hôtel Mercure à 
Châtelaillon. Lieu magnifique au bord de 
la mer. Choix judicieux des organisateurs. 
Un groupe de motards étaient aussi en 
week-end à l’hôtel et nous avons mis un 
peu d’ambiance en commun. En fin de 
repas, présentation des nouveaux, pour 
leur premier meeting, Alexis B12 (un 
charentais) et Solstice (titi parisien). 
Après le repas qui a trainé un peu pour 
certains, nous avons regagné nos 
chambres. 

  



 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dimanche matin, au petit déjeuner, 
les nuages, la pluie et le vent étaient 
toujours là. Direction de La Rochelle, 
toujours sous la pluie, pour garer nos belles 
dans le parking souterrain St Nicolas. 
Equipés de nos précieux parapluies et K-
ways, nous rejoignons l’Office du tourisme 
pour la visite de la vieille ville, là aussi 
partagés en deux groupes, comme à 
Rochefort. Le guide  a retracé l’histoire de La 
Rochelle, au travers de l’architecture des 
maisons et bâtiments publics, avec la 
magnifique mairie, dont les sculptures à 
elles seules valent le déplacement. 

 

 

Le temps a passé vite, 
malgré les averses de pluie et les 
bourrasques de vent qui 
retournent les parapluies. Le 
moment est venu de rejoindre le 
restaurant de la Marine pour un 
repas qui va nous réchauffer. A ce 
moment, nous apprenons que la 
promenade en mer jusqu’à l’Ile 
d’Aix est annulée. Un avis de 
tempête interdit la sortie des 
bateaux. 

 

 

 



 
 

 

Un peu frustrés, mais qu’y pouvons-nous face aux caprices de la météo, l’Office du tourisme 
propose la visite de l’aquarium. Nous décrétons « quartier libre ». Les groupes se constituent pour 
l’aquarium ou une ballade en coupé à l’ile de Ré. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La visite de 
l’aquarium est très 
intéressante comme 
toujours. Poisons de chez 
nous et exotiques, plus 
bizarres les uns que les 
autres sont un 
émerveillement et dans ce 
monde de quiétude, font 
oublier les tourments 
extérieurs. 

 

 

 



 
 

 

La ballade vers l’ile de Ré a commencé sous un temps grisâtre pour franchir le pont. Arrivée à Saint 
Martin de Ré, à peine sortis des voitures, dans un parking au sol détrempé et boueux, une averse 
magistrale, avec le vent  en rafales , nous oblige à nous réfugier dans l’entrée du musée. Nous sommes bien 
mouillés, dos, bas de pantalons… Mais le déchainement des cieux ne dure pas. Le soleil revient, avec un 
magnifique ciel bleu, ce qui nous permet de flâner dans les rues, visiter le petit port, son phare  et les 
remparts à la Vauban. De là nous voyons La Tranche sur mer, la pointe et l’anse de l’Aiguillon. Une halte 
pour prendre une crêpe avec un cidre et nous voilà repartis pour entreprendre le tour de l’ile. Le soleil ne 
nous a pas quitté, mais que de monde. Impossible de stationner pour voir de près le phare des baleines ! 
Nous avons donc continué notre promenade dans nos coupés, magnifiques sous le soleil toujours présent. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Retour à l’hôtel sans oublier de repasser par le parking St Nicolas de La Rochelle pour ceux qui ont 
fait du covoiturage. Nous essayons aussi de préserver la planète. Soirée commencée autour d’un cocktail 
offert par le club. Comme la veille, certains n’ont pas vu l’heure tourner et avaient mal au cheveux pour le 
petit déjeuner du lundi. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Après avoir remis les 
bagages dans les voitures, 
nous prenons la route pour 
Marennes, escortés par les 
gyrophares du 807 de Pascal & 
Co et du coupé de Patou71. Ils 
ont fait un travail d’ouverture 
d’itinéraire magnifique. 
Passage près du pont 
transbordeur, un des seuls 
restant encore en état en 
France. 

 
 

 

 
 

  

La cité de l’huitre s’ouvre à nous. Composée de 
plusieurs ateliers au style cabanes de pécheurs, nous 
découvrons la naissance, la vie, l’élevage de l’huitre, 
son affinage si particulier, ainsi que ce qu’a été et est 
aujourd’hui la vie des ostréiculteurs. Métier difficile au 
rythme des marées, mais à les entendre, passionnant. 
Un passage pour quelques achats souvenirs au magasin 
et direction le Domaine de la Chasse. 

 



 
 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

Accueil très chaleureux du patron, dans un décor rustique, typique des fermes charentaises.  Repas 
animé après les commentaires de toutes ces visites. A la fin du repas, le président a remercié Jean Lou 
auquel il a associé Lydia, pour la préparation et l’organisation de ce 23e meeting. Comme a l’acoutumé, le 
président leur a remis un cadeau composé d’un assortiment de produits régionaux, (vin, biscuits…) pour 
agrémenter un repas et aussi « Le Parapluie du club », bien nécessaire dans la région quand le temps est 
pluvieux. 

Vers 15h00, fin officielle du meeting. Pour ceux qui avaient une longue route pour rentrer, il était 
temps de se quitter. Les au revoir chaleureux, chargés d’espoir pour se revoir en octobre, dans le Vaucluse, 
étaient mêlés à ceux qui avaient envie de prolonger cette journée ensoleillée par la visite de Brouage, lieu 
chargé d’histoire. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Encore une rencontre très appréciée et qui restera dans les mémoires. 

Un grand merci à Jean Lou et Lydia. 

 

 

  

  


